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Ce livre est in dé nia ble ment celui d’un his to rien 1 re con nu par ses
pairs, no tam ment par les cher cheurs en sciences so ciales qui tra‐ 
vaillent sur le foot ball. Au teur de plu sieurs ou vrages qui traitent de
l’his toire du bal lon rond sous dif fé rents prismes tels que le foot ball
cor po ra tif, le foot ball fé mi nin ou les paris spor tifs, les der niers tra‐ 
vaux pu bliés de Xa vier Breuil étaient consa crés à un autre do maine :
la so cié té Les La mi noirs à froid de Thion ville, spé cia li sée dans les
pièces pour cycles (2023). Dans la conti nui té de cette thé ma tique, le
pré sent ou vrage as sure donc la liai son entre la si dé rur gie et le club
em blé ma tique de la Lor raine, le FC Metz. Pour ce faire, Xa vier Breuil a
ma ni fes té à nou veau son «  goût de l’ar chive  » pour re prendre l’ex‐ 
pres sion d’Ar lette Farge, via, en par ti cu lier, des fonds in dus triels et si‐ 
dé rur giques comme ceux d’Ar ce lor Mit tal, mais éga le ment d’autres
moins connus mais pas moins in té res sants. Sciem ment ou non, Xa ‐
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vier Breuil mo bi lise sa fine connais sance de l’his toire du club gre nat,
jusqu’à la tou chante dé di cace à son fils. On su bo dore qu’il en est un
sup por ter à la fois pas sion né et lu cide.

Trois cha pitres di visent l’ou vrage. Le pre mier, aux bornes tem po relles
les plus éten dues, dé crypte des re la tions ambiguës que le FC  Metz
en tre tient avec le monde de la si dé rur gie jusqu’en 1984. Le se cond
dé cor tique les pro ces sus de col la bo ra tion entre le club gre nat et la
Sol lac, au tre ment dit la So cié té lor raine de la mi nage conti nu, une fi‐ 
liale du groupe si dé rur gique Sa ci lor. Le der nier dé taille les ca rac té ris‐ 
tiques de ce par rai nage in no vant avec la Sol lac puis Usi nor (à par tir
de 1997), re nou ve lé contrat après contrat jusqu’à ce qu’il prenne fin en
2007.
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Si des clubs mes sins existent et par ti cipent au cham pion nat ré gio nal
dès 1919, c’est l’ins tau ra tion du pro fes sion na lisme en 1932 qui en‐ 
gendre la créa tion du FC Metz et le pro jette sous les feux de la re‐ 
nom mée ré gio nale. Jusqu’alors d’autres so cié tés de foot ball avaient
connu des for tunes plu tôt glo rieuses, comme à Hayange où les clubs
s’ins crivent dans les vi sées du pa ter na lisme spor tif de la fa mille De
Wen del. Le pa ter na lisme du bal lon rond est aussi à l’œuvre à
Moyeuvre- Grande ou dans le bas sin de Longwy. Mais, à par tir de
1932, les clubs des bas sins si dé rur giques com mencent à souf frir de la
concur rence du FC  Metz, dont le sta tut pro fes sion nel est confor té
par l’ar ri vée à la pré si dence de Ray mond Her lo ry en 1934. Conco mi‐ 
tam ment, la po pu la ri té du club pro fes sion nel mes sin s’af firme  : «  le
FC Metz de vint le re pré sen tant de la Lor raine, de ses va leurs, de sa
culture et de son his toire  » (p.  44). La qua li té du jeu pro po sé dans
l’élite du foot ball fran çais, l’as su rance de pou voir ad mi rer les équipes
fran çaises les plus re nom mées, draine un pu blic nom breux, y com pris
en pro ve nance des bas sins si dé rur giques du Pays- Haut et des val lées
de la Fensch et de l’Orne, voire des Terres Rouges du Luxem bourg. Le
stade Saint- Symphorien, qui a été ac quis par la mu ni ci pa li té mes sine
pour le mettre à la dis po si tion du FC Metz en 1935, af fiche ré gu liè re‐ 
ment de très belles af fluences. En sus du pu blic qui dé serte leurs tri‐ 
bunes, les clubs des bas sins si dé rur giques su bissent d’autres affres,
ceux de la concur rence du club gre nat. Leurs joueurs les plus doués
veulent bé né fi cier d’une forme d’as cen sion so ciale en re joi gnant les
rangs du pro fes sion na lisme. Pour contrer une perte de vi ta li té et un
ap pau vris se ment avéré, cer tains clubs comme la Spor tive Thion vil‐
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loise or ga nisent des matchs ami caux avec des équipes pro fes sion‐ 
nelles fran çaises, sans tou te fois ren con trer un suc cès suf fi sant. Le
club thion vil lois, tout comme son ho mo logue l’ES Hayange, en vi sage
le pas sage au pro fes sion na lisme au mitan des an nées 1930, sans que
ce pro jet n’abou tisse. C’est l’USB Longwy qui fran chit le pas en évo‐ 
luant au ni veau pro fes sion nel, ce pen dant au sein des di vi sions in fé‐ 
rieures, ce qui ne per met pas au club de s’as su rer des af fluences suf‐ 
fi santes lors des ren contres of fi cielles et conduit de facto à l’aban don
du sta tut pro fes sion nel en 1945. En réa li té, si des firmes si dé rur giques
sou tiennent à dif fé rents de grés les clubs lo caux, aucun d’entre eux
n’est en me sure de s’op po ser à la po pu la ri té du FC Metz. Pa ra doxa le‐ 
ment, le club gre nat n’en tre tient au cune re la tion avec une firme si dé‐ 
rur gique avant 1984. En bref, ce cha pitre ra vi ra en par ti cu lier les
ama teurs d’his toire spor tive lo cale, dans la me sure où Xa vier Breuil
met en pers pec tive la re nom mée du club phare de la ré gion avec celle
d’autres clubs lo caux, en dé cor ti quant avec la pa tience d’un en to mo‐ 
lo giste les rouages éco no miques et so ciaux qui pré sident à leur des ti‐ 
née comme le pa ter na lisme, l’es poir, d’as cen sion so ciale, la po pu la ri‐ 
té…

1984 est une année char nière à la fois pour le FC Metz et la si dé rur gie
lor raine, à tel point que les deux en ti tés se re trouvent dans ce que
l’au teur nomme « une com mu nau té de des tin » (p. 73). La si dé rur gie
lor raine se heurte à la fin des Trente Glo rieuses à la chute de la crois‐ 
sance et à la concur rence in ter na tio nale qui ont pour effet la sup‐ 
pres sion en vi sa gée de 8 500 em plois dans le cadre du plan Acier or‐ 
don né par Laurent Fa bius. Côté foot ball, le des tin du club mes sin
contraste avec la si tua tion des si dé rur gistes, dans la me sure où le
FC Metz rem porte la Coupe de France pour la pre mière fois de son
his toire le 11 mai 1984. Dans l’in ter valle et avec la bé né dic tion du pré‐ 
sident Carlo Mo li na ri, le club fait cause com mune avec les sa la riés
d’Usi nor et de Sa ci lor, qui sont les en tre prises me na cées. Les si dé rur‐ 
gistes bé né fi cient du cadre des matchs of fi ciels, par fois re trans mis à
la té lé vi sion, pour dé ployer leurs ban de roles re ven di ca tives ou ma ni‐ 
fes ter sur la pe louse du stade Saint- Symphorien du rant la mi- temps.
La fi nale de la Coupe de France leur offre par ailleurs une tri bune de
choix re layée par les mé dias na tio naux. D’une part, leur club fa vo ri,
par le biais de sa vic toire en Coupe de France, se pré sente en ma gni‐ 
fique mé ta phore de la ca pa ci té de ré si lience des Lor rains. C’est dans
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ce cadre qu’est signé un contrat de spon so ring entre le club et la Sol‐ 
lac, qui de vient « la pre mière firme na tio na li sée, tous sec teurs d’ac ti‐ 
vi té confon dus, à de ve nir spon sor d’une équipe de bal lon rond  »
(p.  99), le 28  juin 1984. Les maillots et équi pe ments des joueurs, les
pan neaux d’af fi chage, les ca len driers et en carts pu bli ci taires dans les
jour naux servent de sup port pu bli ci taire à la Sol lac, contre le ver se‐ 
ment d’1,5  mil lion de francs par sai son au club. D’autre part, des
places gra tuites et des abon ne ments an nuels sont at tri bués à la firme
pour ses sa la riés. Ce pen dant cette si gna ture ne se dé roule pas sans
op po si tions, comme celles du pré sident du conseil éco no mique et so‐ 
cial ou en core de re pré sen tants syn di caux de la Sol lac. Mais ces vel‐ 
léi tés sont contrées par des me sures qui bé né fi cient aux sa la riés et
per mettent conjoin te ment au FC  Metz d’aug men ter son nombre
d’abon nés de façon sub stan tielle, jusqu’à de ve nir le troi sième club
fran çais dans cette ca té go rie après l’Olym pique de Mar seille et les Gi‐ 
ron dins de  Bor deaux. De sur croît, ce contrat signé avec une en tre‐ 
prise lor raine per met au FC Metz de ré af fir mer sa vo ca tion ré gio nale
et de s’im po ser comme le prin ci pal club lor rain, au dé tri ment de
l’AS Nancy- Lorraine. Ce qui per met à l’au teur de ci se ler une jolie for‐ 
mule : « club des si dé rur gistes avant 1984, le FC Metz était de ve nu un
club si dé rur gique […] » (p.  113). Le rôle fon da men tal joué par les ac‐ 
teurs est mis en lu mière avec acui té dans ce cha pitre : ceux du pré‐ 
sident Carlo Mo li na ri au sou tien des si dé rur gistes, de Marc Loi son
se cré taire gé né ral du club et res pon sable du spon so ring et che ville
ou vrière du par te na riat avec la Sol lac, de même que celui, cru cial, du
maire de Metz Jean- Marie Rausch dans le re tour à la di rec tion du
club de Carlo Mo li na ri après quelques an nées d’ab sence.

Dans le der nier cha pitre, Xa vier Breuil dé cor tique les mu ta tions de la
Sol lac, de ve nue une so cié té na tio nale et qui in tègre le groupe Ar ce lor
en 2002, puis d’Arcelor- Mittal en 2006. Mais des rup tures ja lonnent
aussi l’his toire du FC Metz, au gré des suc cès en Coupe de France en
1988 et en Coupe de la Ligue en 1996, as sor tis de par ti ci pa tions aux
coupes d’Eu rope de foot ball, ou de la deuxième place en cham pion nat
ob te nue en 1998  ; mais éga le ment en rai son d’échecs per cep tibles à
tra vers les des centes en Ligue 2 en 2002 et 2006. Du rant cette pé‐ 
riode, la par ti ci pa tion de la Sol lac au spon so ring du FC Metz, si elle
est loin d’être né gli geable, reste mo deste au re gard des pra tiques en
vi gueur dans cer tains clubs fran çais. Ainsi, elle est évo lu tive, les deux
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par te naires s’ac cor dant sur le ver se ment de primes d’in té res se ment
en fonc tion des ré sul tats spor tifs de l’équipe mes sine. La lo ca tion de
loges, des ti née aux par te naires pres ti gieux et aux clients de marque,
s’ajoute à l’achat de billets en nombre crois sant au fil des an nées. Ce
sont donc bien des opé ra tions de re la tions pu bliques qui bé né fi cient
à la Sol lac mais aussi au FC  Metz, dans la me sure où ces nou veaux
clients in vi tés sont sus cep tibles à leur tour de louer des loges ou de
re ve nir aux matchs. En in terne, la firme ré com pense éga le ment ses
em ployés, y com pris des dé lé gués syn di caux, en oc troyant des billets
in di vi duels ou des abon ne ments an nuels pour les dif fé rents ser vices.
Un autre point in té res sant ré side dans le ren ver se ment des prio ri tés
re gar dant la maî trise du ca len drier des ren contres non of fi cielles. En
cas de non- qualification eu ro péenne du club, c’est Ber nard Serin,
vice- président de la Sol lac, qui né go cie des matchs ami caux avec des
clubs si tués dans des ré gions si dé rur giques sus cep tibles de four nir
des par te naires com mer ciaux. Ainsi, une ren contre contre le
VFB  Stutt gart (1986) et des contacts avec les clubs de Vé rone, de
l’Olym pia kos, du Pa na thi naï kos, de l’AEK Athènes et de la Real So cie‐ 
dad sont pris à l’ini tia tive du futur pré sident du FC Metz (il le de vien‐ 
dra en 2009). Mais c’est à tra vers les échanges avec la firme si dé rur‐ 
gique sud- coréenne Posco que se ma té ria lise l’in ter ven tion nisme de
la Sol lac. Ainsi, l’équipe d’en tre prise pro fes sion nelle Posco Atoms af‐ 
fronte à plu sieurs re prises le FC Metz en 1987 et 1988, tou jours à l’ini‐ 
tia tive de Ber nard Serin, qui pro fite de ces ren contres pour réunir
des en tre prises fran çaises par te naires de la Sol lac et des di ri geants
de Posco, dans le but de né go cier des contrats com mer ciaux.

Le FC  Metz de vient aussi un dé bou ché pour les pro duits si dé rur‐ 
giques. Ainsi, une boîte de bière mé tal lique aux cou leurs du club et de
la Sol lac est pro duite à par tir de 1986, afin que la so cié té Amos com‐ 
mer cia lise la marque Mosbraü en ex clu si vi té lors des matchs dis pu tés
à Saint- Symphorien. Cette boîte de bière, « la bière des sup por ters »,
est écou lée à plu sieurs mil lions d’exem plaires sur plu sieurs an nées.
Mais c’est sur tout la construc tion de la nou velle tri bune Nord du
stade Saint- Symphorien en 1987 qui sym bo lise la tra duc tion du
savoir- faire in dus triel de la Sol lac. L’en tre prise rem porte l’appel
d’offres et réa lise la prouesse de li vrer une toi ture en acier qui s’élève
à 25 mètres de hau teur et sur plombe des gra dins en béton armé, en
moins de six mois.
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De son côté, le club mes sin réus sit à di ver si fier ses par te na riats en
choi sis sant de s’adres ser aussi au Conseil ré gio nal de Lor raine en
1989, puis au Conseil gé né ral de Mo selle. De plus, il crée un «  Club
En tre prises », afin d’as so cier des PMI et PME à l’image du club et de
bé né fi cier de ce fait de da van tage de ren trées fi nan cières. Cette dé ci‐ 
sion per met de com pen ser en par tie la perte d’iden ti té ré gio nale de la
Sol lac, qui sou tient do ré na vant d’autres ré gions. Le par te na riat s’es‐ 
souffle à la suite d’une nou velle re lé ga tion du club gre nat en Ligue 2 à
l’issue de la sai son 2005-2006 et cesse dé fi ni ti ve ment en 2007. Ce
der nier cha pitre conserve la même acui té pour ana ly ser les en jeux
éco no miques, la créa tion de ré seaux à l’in ter face du sport et de l’in‐ 
dus trie, les stra té gies de com mu ni ca tion dé ployées par les deux par‐ 
te naires, la prise de pou voir des ca pi taines d’in dus trie tels que Ber‐ 
nard Serin, y com pris dans le do maine spor tif. On ne ré sis te ra pas à la
ten ta tion, en guise de ma de leine de Proust à des ti na tion des sup por‐ 
ters in con di tion nels, d’énu mé rer quelques joueurs mes sins issus des
dif fé rents bas sins si dé rur giques, qui ont contri bué à ren for cer l’iden‐ 
ti té si dé rur gique du FC  Metz  : David Zi tel li, Alain Co lom bo, Syl vain
Kas ten deuch, Car me lo Mic ciche, Mi chel Et torre, Thier ry Pauk, Phi‐ 
lippe Hin sch ber ger, Ber nard Zé nier pour la pé riode des an nées 1980-
1990  ; Fran çois Zdun dans les an nées 1970  ; René Grim bert, Ro land
Mas suc ci et Rol land Eh rhardt dans les an nées 1960  ; Henri Nock,
Claude Mas tran ge lo et Gus tav Mul ler dans les an nées 1940 ; Charles
Zeh ren, Charles Kappé, André Frey, Hip po lyte Gusse, Louis Li sie ro,
Jean Lauer, Mar cel Mul ler, Léon Esse, et Her bert Schuth dans les an‐ 
nées 1930.
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Cet ou vrage s’adresse donc évi dem ment aux cher cheurs en his toire
du foot ball, mais éga le ment à ceux qui s’in té ressent au monde du tra‐ 
vail et de l’in dus trie, à l’éco no mie et au mar ke ting. Il pro cure une oc‐ 
ca sion de par cou rir des sen tiers qui n’ont pas en core été re bat tus, à
l’image des nom breux tra vaux consa crés à l’Olym pique de Mar seille,
au Paris Saint- Germain, à l’AS  Saint- Étienne, voire à l’Olym pique
Lyon nais… en met tant en lu mière un club mo deste mais im muable
dans le pay sage pro fes sion nel de puis 1932. Ac ces sible à tous, parce
que Xa vier Breuil dé code avec clar té et sim pli ci té les mé ca nismes
res pec tifs des deux mondes, celui de la si dé rur gie comme celui du
foot ball pour mieux en faire émer ger les re la tions, ce livre est aussi
des ti né à tous ceux qui ont le cœur gre nat.
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1  Xa vier Breuil est membre du co mi té de ré dac tion de Foot ball(s). His toire,
culture, éco no mie, so cié té.

Laurent Grün

https://preo.ube.fr/football-s/index.php?id=277

